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Quant aux 345 sites abandonnés cités à l’émission Enquête, la très grande majorité (275) sont d’anciens sites 
d’exploration  au Nunavik  qui  nécessitent  plutôt  des  travaux  de  nettoyage  que  de  restauration.  Seule  une 
dizaine de ces sites ont été jugés comme présentant des risques pour  l’environnement. L’industrie minière a 
d’ailleurs créé  le Fonds Restor‐Action destiné à financer  le nettoyage et  la restauration de ces sites dont  les 
travaux sont en cours depuis deux ans. 

 
…MAIS UN RÉGIME QUI NÉCESSITE TOUTEFOIS DES AMÉNAGEMENTS RÉGLEMENTAIRES 

Ce régime fonctionne bien et il atteint, dans la grande majorité des cas, les objectifs pour lesquels il a été mis 
en place.  Il n'est pas à  l'abri par  contre de possibles abus. Voilà pourquoi notre Association est  intervenue 
depuis plusieurs années auprès du gouvernement afin de procéder à un resserrement réglementaire pour les 
entreprises et à une révision des contraintes budgétaires réduisant le personnel du ministère des Ressources 
naturelles et de la Faune du Québec. 
 
Plus  concrètement,  l’Association  a  fait  connaître  au  gouvernement  son  appui  pour  augmenter  à  100 %  le 
niveau de  la couverture des coûts de restauration des sites miniers; élargir  la portée des garanties ainsi que 
revoir  la  période  devant  permettre  la  constitution  d’une  telle  garantie. De  plus,  notre  Association  a  aussi 
proposé au gouvernement un  resserrement  réglementaire  lors d’éventuels  transferts de propriétés afin de 
s’assurer du profil financier du nouvel acquéreur pour pouvoir garantir les obligations de ce dernier envers la 
restauration du site. Toutes ces propositions ont été entérinées par le conseil d’administration de l’Association 
et elles ont fait l’objet d’un consensus chez les membres. Il s’agit là d’un comportement s’inscrivant dans une 
approche proactive de  la nouvelle  industrie minière au Québec favorisant une  intégration plus harmonieuse 
de ses activités dans le milieu. L’Association s’emploie constamment à soutenir ses membres à se conformer à 
la  législation  existante,  tant  en matière  d’environnement  et  de  développement  durable  que  pour  tous  les 
autres cadres réglementaires auxquels le secteur minier est assujetti. 
 
L’Association minière du Québec supporte ainsi le gouvernement dans son intention de déposer sous peu un 
projet  de  loi  afin  de  modifier  l’actuelle  Loi  sur  les  mines  et  elle  souhaite  la  tenue  d’une  commission 
parlementaire pour permettre à tous les intervenants de s’exprimer sur le sujet. 
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Personne ressource : 
 
M. André Lavoie, directeur 
Communications et affaires publiques 
Association minière du Québec 
Tél. 418 657‐2016



 

 


